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LU3MA209 –  
Éléments d’histoire des mathématiques 
2021-2022 

 
L’ÉQUIPE ENSEIGNANTE :  

David AUBIN 
Pierre SAUREL 

 
– Examen final – 

vendredi 13 mai 2022, 16h30–18h30, amphi 15. 

 
Toute documentation est interdite, sauf notes de cours et notes manuscrites. 

 
 

PARTIE 1 : Traité des fluxions de MacLaurin (12 pts)  
Vous trouverez en annexe 1 un extrait du Traité des fluxions de Colin MacLaurin dans la 
traduction française du père Pezenas publiée en 1749. Dans l’introduction, il revient sur la 
méthode d’exhaustion. Lisez ce texte et founissez des réponses argumentées aux questions 
suivantes :  

1) [3 pts] Que veut dire MacLaurin quand il écrit : « les triangles semblables sont 
entr’eux en raison doublée de leurs côtés homologues » (p. iv) ? Esquissez une 
démontration inspirée des Éléments d’Euclide. 
 

2) [2 pts] « C’étoit un principe fondamental parmi eux, que la différence de deux 
quantités inégales peut s’ajoûter plusieurs fois à elle-même, en telle sorte qu’elle 
surpassera une quantité finie proposée de la même espèce » (p. iv-v). Discutez cette 
phrase et le passage suivant se rapportant à Archimède. Pourquoi ce principe est-il 
contradictoire avec les infiniment petits ?  
 

3) « A mesure que les polygones inscrits dans les deux cercles, deviennent plus grands, 
ils conservent toujours entr’eux la même proportion constante, & cette raison 
invariable de ces polygones doit aussi être la raison des cercles eux-mêmes. » (p. vi) 
 

a. [3 pts] Commentez la preuve que donne MacLaurin à cette proposition.  
b. [2 pts] Discutez les différences entre la preuve de MacLaurin et celle d’Euclide 

(livre 12, prop. 2).  
 

4) A la page 7 du Traité, MacLaurin définit la Fluxion en ces termes :  

« La vitesse, avec laquelle une quantité flue, à chaque terme du tems pendant lequel elle est 
supposée se former, se nomme Fluxion, qui est, par conséquent, toujours mesurée par 
l’incrément ou le décrément que ce mouvement auroit produit dans un tems donné, s’il avoit 
été continué uniformément depuis ce terme sans aucune accélération ou retardement : ou 



 2 

bien on peut la mesurer par la quantité qui seroit produire dans un tems donné par un 
mouvement uniforme, égale au mouvement générateur dans ce terme. »   

[2 pts] Comment comprenez-vous cette définition ? En quoi se rapproche-t-elle et 
s’éloigne-t-elle de la définition moderne de la dérivée d’une fonction ?  

 

PARTIE 2 : Séries infinies (8 pts) 
5) Dans le cours et les TD, nous avons vu comment Isaac Newton, dans son traité sur La 

Méthode des fluxions et des suites infinies, trad. Buffon (Paris, 1740), développe des 
fractions irréductibles sous forme de séries infinies :  

 

 

 
a) [2 pts] Rappelez quelle est la méthode utilisée par Newton pour dériver ce résultat ? 
 
b) [2 pts] Comment ce résultat peut-il être vu comme une conséquence de la formule 
du binôme de Newton ? 
  

6) Considérez maintenant le texte d’Euler en annexe 2, tiré de ses Élémens d’algèbre, 
trad. française (Lyon, 1770).  
 

a. [2 pts] Au paragraphe 298, Euler se propose de résoudre en série infinie la 

fraction . Expliquez comment il arrive au résultat donné. 

 
b. [2 pts] Au paragraphe 299, il en déduit que :  

 
½  = 1 – 1 + 1 – 1 + 1 – 1 + …       
 
Que pensez-vous de cette preuve ? Qu’en aurait pensé Abel ou Cauchy ? 
Justifiez votre opinion à l’aide d’arguments mathématiques et historiques.  
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ANNEXE 2 - Leonhard Euler, Élémens d’algèbre, traduit de l’allemand (Lyon : Jean-Marie Bruysset, 1774).  


